
 
 

Accueil Saint-Florent – Saverne 
Dimanche 25 juin 2023 – 12° dimanche du Temps ordinaire 
 
Lettre de Saint Paul aux Romains : Rm 5, 12-22 
 
Voilà pourquoi, de même que par un seul homme, le péché est entré dans le monde, et par le péché 
la mort ; et qu’ainsi, la mort est passée en tous les hommes, du fait que (parce que) tous ont péché… 
Avant la loi de Moïse, le péché était déjà dans le monde, mais le péché ne peut être imputé à 
personne tant qu’il n’y a pas de loi. 
Pourtant, depuis Adam jusqu’à Moïse, la mort a établi son règne, même sur ceux qui n’avaient pas 
péché par une transgression semblable à celle d’Adam. Or, Adam préfigure celui qui devait venir. 
Mais il n'en va pas du don gratuit comme de la faute. En effet, si la mort a frappé la multitude par la 
faute d’un seul, combien plus la grâce de Dieu s’est-elle répandue en abondance sur la multitude, 
cette grâce qui est donnée en un seul homme, Jésus Christ. 
Le don de Dieu et les conséquences du péché d’un seul n’ont pas la même mesure non plus : d’une 
part, en effet, pour la faute d’un seul, le jugement a conduit à la condamnation ; d’autre part, pour 
une multitude de fautes, le don gratuit de Dieu conduit à la justification. 
Si, en effet, à cause d’un seul homme, par la faute d’un seul, la mort a établi son règne, combien plus, 
à cause de Jésus Christ et de lui seul, régneront-ils dans la vie, ceux qui reçoivent en abondance le 
don de la grâce qui les rend justes. 
Bref, de même que la faute commise par un seul a conduit tous les hommes à la condamnation, de 
même l’accomplissement de la justice par un seul a conduit tous les hommes à la justification qui 
donne la vie. 
En effet, de même que par la désobéissance d’un seul être humain la multitude a été rendue 
pécheresse, de même par l’obéissance d’un seul la multitude sera-t-elle rendue juste. 
Quant à la loi de Moïse, elle est intervenue pour que se multiplie la faute ; mais là où le péché s’est 
multiplié, la grâce a surabondé. 
Ainsi donc, de même que le péché a établi son règne de mort, de même la grâce doit établir son 
règne en rendant juste pour la vie éternelle par Jésus Christ notre Seigneur. 

 

ÉVANGILE DE JÉSUS CHRIST SELON SAINT MATTHIEU 10, 26 - 33 
 

En ce temps-là, Jésus disait à ses Apôtres : 
« Ne craignez pas les hommes ; rien n’est voilé qui ne sera dévoilé, 
rien n’est caché qui ne sera connu. 
Ce que je vous dis dans les ténèbres, dites-le en pleine lumière ; 
ce que vous entendez au creux de l’oreille, proclamez-le sur les toits. 
Ne craignez pas ceux qui tuent le corps sans pouvoir tuer l’âme ; 
craignez plutôt celui qui peut faire périr dans la géhenne l’âme aussi bien que le corps. 
Deux moineaux ne sont-ils pas vendus pour un sou ? 
Or, pas un seul ne tombe à terre sans que votre Père le veuille. 
Quant à vous, même les cheveux de votre tête sont tous comptés. 
Soyez donc sans crainte : 
vous valez bien plus qu’une multitude de moineaux. 
Quiconque se déclarera pour moi devant les hommes, moi aussi je me déclarerai pour lui 
devant mon Père qui est aux cieux. 
Mais celui qui me reniera devant les hommes, 
moi aussi je le renierai devant mon Père qui est aux cieux. » 
Guérissez les malades, ressuscitez les morts, purifiez les lépreux, expulsez les démons. 
Vous avez reçu gratuitement : donnez gratuitement. » 



 
 

 
« N’ayez pas peur… » 

 
La nouvelle nous a percutés en plein plexus dimanche dernier : 
Dans le monde que nous vivons…. Et il en est ainsi depuis de début… dans tous les mondes 
passés et à venir… Jésus a cette initiative tout à fait folle : 
Il envoie ses amis en mission… Il nous confie la mission, il nous confie sa mission… Il la 
confie au groume de ses disciples, à l’Eglise et en Eglise à chaque baptisé…. 
Baptisés, nous sommes envoyés… responsables que le Christ, sa Bonne Nouvelle soit 
annoncée à tous… 
Il comptait sur le groupe de ses disciples… et sur chacun personnellement… Chacun est 
nommé personnellement… Vous pouvez ajouter votre prénom à la litanie des 12…. 
 
Quelle est cette mission ? 

- Elle est d’abord, et toujours d’abord, une mission de proximité…. « N’allez pas au bout du 
monde »… Allez chez les brebis perdues d’Israël… C’est facile à traduire… Est-ce facile pour 
autant ? Non, c’est le plus difficile… :  quand le plus proche est devenu le plus lointain… C’est 
difficile d’évangéliser un païen, mais ça semble « normal » ! Est-ce plus facile de le faire pour 
un proche… qui a peut-être rejeté…. ? Sans oublier que tous les plus lointains sont devenus, 
dans note monde, des proches… des prochains… 

- Elle est l’annonce du Royaume : « proclamez »… le Royaume !  
L’envoyé est un enfant, un passionné du Royaume… Il est habité » par cette vision qui est celle 
du Christ : celle d’une moisson… abondante… Alors que le « monde » a l’allure d’une 
catastrophe annoncée, l’envoyé partage la vision de Dieu : « Le Royaume est proche… » 

- Mais cela… il faut le faire… Il faut se retrousser les manches pour que cela devienne vrai ! 
L’envoyé doit se mouiller la chemise… comme le Christ… en fait, il doit « faire » comme lui… 
Sa mission est celle-même du Christ : soigner, guérir, redresser, remettre en route, mettre 
debout, ressusciter, par-donner… donner encore et encore… gratuitement… parce qu’on a 
reçu gratuitement… 

- « Annoncer »… On ne peut pas se taire… Il faut rendre compte de sa foi… de son 
espérance… mettre en mots, non pas l’éternelle plainte…, mais l’éternel dessein de Dieu… le 
Royaume qui est là…  

 
Le discours sur la mission 
Le discours que le Christ adresse à ceux qu’il envoie… encore une fois hier, comme 
aujourd’hui, se fait alors incroyablement concret… Et nous devons savoir gré au Seigneur de 
ne pas nous avoir laissé avec quelques considérations pieuses e gentilles… 
Votre mission sera la mienne ? OUI… totalement… Dure… difficile… comme pour moi… 
« Vous serez persécutés »… Ne croyez surtout pas que vous êtes plus « grands », plus 
costauds que moi… Le message dérange… Il dérange beaucoup de gens… en fait, ne 
dérange-t-il pas tout le monde ? Ne bouscule-t-il pas toutes les mentalités humaines 
établies ? OUI !  
L’hostilité sera généralisée…  
S’il y a une parle du Christ qui s’est réalisé en tous temps, c’est bien celle-là… Au moment où 
les évangélistes écrivent les Evangiles… les persécutions ont commencé… Des milliers de 
chrétiens ont été mis à mort à Rome et ailleurs…. Est-ce plus facile aujourd’hui ? Les chiffres 



 
 

sont effrayants… Il n’y a jamais eu autant de pays… d’endroits dans le monde où les 
chrétiens sont persécutés ! Est-ce mieux chez nous ? Pour nos enfants ?  
 
En fait, la parole que nous entendons aujourd’hui est déjà la réponse de Jésus à cette 
situation généralisée : « Ne craignez pas ». 
« N’ayez pas peur », a été la première parole du pape en France ! 

- Criez le message sur les toits 
- Ayez confiance au Père… Il s’occupe des moineaux, Il s’occupera bien de vous… 
- Méprisez le corps… Croyez en la vie éternelle… 
- Préférez la cause de l’Evangile à tout le reste… Je suis resté fidèle à votre cause jusqu’au bout, 

je n’en attends pas moins de vous, dit le Seigneur ! 
 
En fait, pourquoi en est-il ainsi ?  
C’est Saint Paul qui nous aide à réfléchir dans sa Lette aux Romains :  

- Toute l’humanité est pécheresse… depuis le commencement… Tout humain naît dans un 
monde déjà marqué par le péché… dans une ambiance, dans un air ampuanti… et toute 
éducation… toute culture transmets ce péché à ceux qui arrivent… en ce « péché du monde , 
en cette solidarité fondamentale dans le mal, chacun à son tour vint à pécher et ainsi à 
participer au « péché originel »… il nous arrive à tous de commettre un péché « originel » au 
sens où il est à l’origine de situations pécheresses qui marquent notre environnement… 
parfois pour longtemps… 

- Tous nous avons besoin d’être évangélisés, d’être sauvés… Et ce salut est une violence faite à 
notre penchant vers le mal… L’envoyé n’est pas au dessus… ne surplomb… Il est lui-même 
pécheur, évangélisé…. Il a lui-même besoin sans cesse d’être sauvé… Et c’est de cela -même 
dont il est le témoin… Jésus en personne est le premier Sauvé… Non pas au sens où lui-même 
avait besoin de l’être, mais au sens où il est le radicalement solidaire de tout humain… et ù il 
remporte en lui la victoire sur le Mal… pour qu’il puisse nous faire participer tous à sa victoire. 

- Cette victoire en Christ… voilà ce qui compte… Notre référence alors n’est plus Adam… même 
s’il est bon de ne jamais oublier que nous sommes des humains en lui… mais notre référence, 
la Bonne Nouvelle à annoncer est le Christ, et lui seul !  
C’est en lui que nous sommes « grâciés », rendus « grâcieux » et témoins, humbles, petits, 
mais fidèles, de cette grâce. 

 
Ce sera toujours difficile.  
Mettez votre confiance en lui, le Témoin fidèle ! 


